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Sortez de la pauvreté et changez 
votre situation économique
Dale G. Renlund, président de l’interrégion

changement de notre situation économique est 
de payer une dîme honnête.

Dallin H. Oaks, du Collège des Douze, a aussi 
promis des bénédictions aux saints dans notre 
interrégion s’ils payent une dîme honnête. Dans 
une diffusion par Satellite en 2010, il a dit : « La 
dîme est un commandement avec promesse. Les 
paroles de Malachie, réaffirmées par le Sauveur, 
promettent à ceux qui apportent à la maison du 
trésor leurs dîmes, que le Seigneur leur ‘ouvre … 
les écluses des cieux, et répand [sur eux] la béné-
diction en abondance.’ Les bénédictions promises 
sont temporelles et spirituelles. Pour les payeurs  
de dîmes, le Seigneur promet qu’il ‘menacera celui 
qui dévore’ et que ‘toutes les nations leur diront 
heureux : car ils seront un pays de délices.’ »3

Devenez plus autonome
Dans ce contexte, l’autonomie signifie que nous 

n’avons pas besoin que les autres nous supportent 
financièrement nous ou nos familles. Pour cela, 
nous devons avoir un plan personnel quant à la 
façon dont nous pouvons atteindre une plus grande 
autonomie. Nous ne pouvons pas nous asseoir et 
attendre que les autres nous disent ce que nous 
devons faire. Nous pouvons chercher des ressources 
qui peuvent nous aider dans notre quête de devenir 
plus autonomes, y compris la demande des conseils 
auprès des dirigeants de la prêtrise. Mais, en fin de 
compte, développer un plan et l’exécuter est notre 
responsabilité personnelle, et à nous seuls.

Dans les pages locales de cette édition de 
Liahona, une nouvelle orientation du fonds per-
pétuel d’étude (FPE) est présentée. La raison d’être 
du FPE a toujours été d’aider les personnes quali-
fiées, à être plus autonomes. Le FPE est seulement 
une option vers l’autonomie. Plusieurs autres voies 
doivent aussi être recherchées. Quand les membres 
font tout ce qu’ils peuvent afin d’être autonomes, 
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 Il y a un an, en tant que présidence de l’inter-
région, nous avons pris part à la formation des 

Autorités Générales associée à la conférence 
générale de l’Église. Nous étions préoccupés par 
des défis dans l’interrégion d’Afrique du Sud-est 
et nous cherchions l’inspiration du Seigneur sur 
la manière dont l’Église pouvait aider des nom-
breuses personnes qui font face à des difficultés 
financières.

Dans la première session de notre forma-
tion, le président Dieter F. Uchtdorf, deuxième 
conseiller dans la Première Présidence, dit :  
« Nos membres, où qu’ils vivent, ne sortiront  
de la pauvreté et ne surmonteront leurs défis 
économiques que quand ils payeront leurs 
dîmes, deviendront autonomes, prendront soins 
de nécessiteux, et rendront des services com-
patissants. »1 C’était une promesse prophétique 
que tout le monde pouvait suivre ! C’était une 
réponse à notre prière.

Le président Uchtdorf a promis que vous pou-
vez sortir de la pauvreté et changer votre situation 
économique si vous :

1. Payez la dîme
2. Devenez plus autonome
3. Prenez soins de nécessiteux
4. Rendez un service compatissant

Payez la dîme
Le Seigneur désire nous bénir. Mais, pour nous 

qualifier pour une bénédiction, nous devons être 
obéissants à la loi sur laquelle la bénédiction spé-
cifique est promise.2 Ceci est un principe éternel ; 
ce fut toujours ainsi, il en est ainsi maintenant, et 
ce sera ainsi pour toujours. Cette loi était enseignée 
dans notre existence pré-mortelle. Nous devons 
garder le commandement en rapport avec la béné-
diction promise. Ainsi, la première étape dans le 
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ils complètent l’étape 2 de la formule de sortir de la 
pauvreté et de changer leur situation économique.

Prenez soins des nécessiteux
L’une des merveilleuses façons qui nous aident 

à prendre soins des nécessiteux, c’est d’obéir à 
la loi du jeûne. Aujourd’hui dans l’Église, chaque 
mois un dimanche est consacré au jeûne. Pendant 
ce temps, les membres de l’Église s’abstiennent de 
manger et de boire pendant deux repas consécu-
tifs pour une période de 24 heures, participent à 
la réunion de jeûne et témoignage, et donnent à 
l’Église l’argent qu’ils auraient pu dépenser sur la 
nourriture pour ces repas. Cet argent est appelé 
offrande de jeûne. L’Église utilise les offrandes de 
jeûne pour aider les pauvres et les nécessiteux.

D’autres façons de prendre soins de nécessiteux 
devraient aussi être recherchées. Nous pouvons le 
faire individuellement ou en tant que famille. Cela 
ne coûte pas grand-chose pour identifier le besoin 
d’un prochain ou un membre de l’Église. Faites 
ce que vous pouvez afin d’écouter un ami ou de 
pleurer avec un prochain qui a subi une perte. 
Ceci permet de se qualifier pour la troisième étape. 
Très peu d’injonctions dans les Écritures sont aussi 
fréquentes et claires que celle d’aider les pauvres.4

Rendez un service compatissant
Dans la conférence générale d’octobre 2011  

elle-même, le président Uchtdorf a admirablement 
parlé de rendre un service compatissant.5 Il a dit :  
« La leçon que nous apprenons, génération après 
génération, est que les riches et les pauvres sont 
tous dans la même obligation sacrée d’aider leurs 
prochains. Cela demande que nous travaillions tous 
ensemble afin d’appliquer avec succès les princi-
pes d’entraide et d’autonomie. Très souvent nous 
constatons les besoins autour de nous, espérant 
que quelqu’un venant de loin apparaîtra magi-
quement afin de satisfaire ces besoins … quand 
nous faisons ceci, nous privons notre prochain du 
service que nous pouvions rendre, et nous nous 
privons nous-mêmes d’une opportunité de servir. »

Rendre un service compatissant c’est montrer 
de l’amour pour notre prochain. Le deuxième 
commandement que le Seigneur nous a donné est 
« d’aimer notre prochain comme nous-mêmes. »6 

Aimer notre prochain et lui montrer de l’amour est 
la quatrième étape qui nous qualifie pour la grande 
bénédiction promise par le président Uchtdorf, de 
sortir de la pauvreté et de changer notre situation 
économique. Quand nous suivons ces quatre éta-
pes, nous attirons les bénédictions du ciel sur nous 
et nos enfants et les enfants de nos enfants.

Soyez patriote
Non seulement nos familles seront bénies, mais 

aussi le pays où nous vivons sera béni. J’ai eu récem-
ment une remarquable opportunité d’être présent 
quand le premier pieu au Botswana fut organisé, 
le pieu de Gaborone au Botswana.7 Avant d’y aller, 
j’ai examiné la prière de consécration du Botswana, 
dite le 21 août 1992 par Richard G. Scott, du Collège 
des Douze. Dans cette prière, il a promis aux mem-
bres de l’Église à l’époque et aux futurs membres 
de l’Église au Botswana, que tant qu’ils vivront les 
lois de Dieu, leur obéissance servira de levain pour 
bénir le pays tout entier.

Le levain est comme la levure, un peu de ça 
dans la pâte non cuite ferait que tout le pain gon-
fle. Le frère Scott a utilisé le mot « levain » dans la 
prière de consécration de la même façon que le 
Sauveur a utilisé le « levain » dans Matthieu 13:33. 
Dans cette écriture, le levain est la croissance et 
l’influence du royaume des cieux sur la terre.

Dallin H. Oaks le dit de cette manière : « Je crois 
que ces promesses s’appliquent aux pays dans 
lesquels nous vivons. Quand le peuple de Dieu 
retenait sa dîme et offrandes, Dieu condamnait la 
‘nation tout entière’ (Malachie 3:9). De la même 
façon, je crois que lorsque plusieurs citoyens sont 
fidèles dans le paiement de leur dîme, ils attirent les 
bénédictions du ciel sur le pays tout entier. La bible 
enseigne qu’ ‘un peu de levain fait lever toute la 
pâte’ (Galates 5:9 ; voir aussi Matthieu 13:33) et que 
‘la justice élève une nation’ (Proverbes 14:34). La 
fidélité dans le paiement de la dîme peut nous valoir 
cette bénédiction dont nous avons tant besoin. »8

Par conséquent, si nous voulons bénir nos 
familles et les pays dans lesquels nous vivons, nous 
devrions obéir aux commandements qui nous sont 
donnés par le Sauveur. Nous aurons non seulement 
l’opportunité de sortir de la pauvreté et de chan-
ger notre situation économique, mais aussi nous 
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pourrons être un moyen d’attirer les bénédictions 
du ciel sur les diverses magnifiques nations de 
l’interrégion de l’Afrique du Sud-est. ◼
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continue quant à l’avenir de ce 
programme inspiré et à définir 
la meilleure organisation devant 
mener à bien cet important objec-
tif d’autonomie en faveur d’un 
nombre croissant de membres de 
l’Église. La Première Présidence 
a désigné un groupe de travail 
pour examiner la mission pro-
phétique du FPE, examiner les 
opérations, identifier les besoins 
futurs, évaluer les alternatives et 
formuler des recommandations.

Les nouvelles décisions  
de la Première Présidence

Après des mois d’intenses 
entretiens, de discussions et 
d’études, des recommandations 
ont été données à la Première 
Présidence. Lorsque les décisions 
étaient prises par la Première 
Présidence, ils ont déclaré que 
« la révélation avait été reçue. » 
Ces « décisions de la Première 
Présidence » ont été communi-
quées dans les semaines passées 
à chacune des présidences inter-
régionales et aux directeurs des 
affaires temporelles lors de leurs 
visites à la conférence générale.

L’accent principal du FPE  
continue d’être mis sur l’aide aux 
membres de l’Église à « devenir 
autonomes et à réussir », comme 
l’a déclaré le président Hinckley. 
Les doctrines et les principes qui 
furent présentés dans cette révéla-
tion continuent d’être les mêmes. 
Ce qui a changé sont certains 
aspects « d’application ». Le prési-
dent Monson a dit clairement que 
notre objectif principal devrait être 
d’aider les membres de l’Église à 
obtenir un meilleur travail.

Les changements seront mis 
en œuvre de façon ordonnée au 

Nouvelle orientation du  
fonds perpétuel d’étude
Par la présidence de l’interrégion d’Afrique du Sud-est –  
Dale G. Renlund, Ulisses Soares, et Carl B. Cook

 Quand le président Hinckley 
a annoncé pour la première 

fois le fonds perpétuel d’étude 
(FPE) le 31 mars 2001, la fin de 
son discours comprenait la décla-
ration suivante : « Nous avons, 
mes frères, l’obligation solennelle, 
la responsabilité certaine, ‘d’aller 
au secours des faibles, de fortifier 
les mains languissantes et d’affer-
mir les genoux qui chancellent’ 
(voir D&A 81:5). Nous devons 
les aider à devenir autonomes et 
à réussir. » (« Le fonds perpétuel 
d’étude, » Le Liahona, 2001, 67).

Dans le discours historique de 
Dieter F. Uchtdorf sur « Pourvoir 
à la façon du Seigneur » dans 
la session de la prêtrise de la 
conférence générale il y a un an, 
il a déclaré que « l’autonomie à 
la façon du Seigneur implique 
un équilibre entre de nombreux 
aspects de la vie, y compris l’édu-
cation, la santé, l’emploi, les finan-
ces familiales et la spiritualité. » Il a 
décrit de nombreuses ressources 

disponibles pour aider nos mem-
bres à parvenir à l’autonomie, y 
compris « des diverses ressources 
de la collectivité ». Il a ensuite 
déclaré : « Cela nous conduira au 
modèle inspiré de l’autonomie » 
(Le Liahona, nov. 2011, 55).

Au fil des dernières années, le 
succès et la taille du programme 
du FPE ont dépassé de loin toutes 
les attentes initiales. Beaucoup 
de milliers ont été aidés par ce 
programme inspiré et grâce à vos 
efforts assidus, vous qui travaillez 
avec nos jeunes adultes de choix. 
Nous savons que cela n’a pas été 
atteint sans efforts supplémentai-
res, souvent au-delà des responsa-
bilités attribuées et avec beaucoup 
de sacrifices personnels. Nous 
exprimons notre sincère gratitude 
pour les sacrifices qui ont été 
consentis et pour les vies qui ont 
été bénis grâce à vos efforts.

Au cours de la dernière 
année, la Première Présidence 
a demandé une orientation 
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cours des 15 prochains mois et  
seront mis en œuvre, interrégion  
par interrégion, selon que les 
processus de soutien et les outils 
sont identifiés, conçus et mis en 
œuvre. D’autres instructions ainsi 
que la formation seront fournies 
afin de mettre en œuvre les 
changements.

L’organisation et les ques-
tions connexes du FPE ont été 
ajustées afin d’aider les mem-
bres à atteindre la plus grande 
autonomie et la réussite dans un 
modèle qui permet de mieux 
soutenir la croissance et attein-
dre tous les membres de l’Église. 
Les centres d’aide à l’emploi 
(CAE) fusionneront avec le 
FPE et deviendront des centres 
d’autonomie (CA) avec un objec-
tif principal de développer des 
réseaux d’offres d’emploi. Ces CA 
travailleront en association avec 
des d’organisations non gouver-
nementales (ONG) « qualifiées » 
et BYU Pathway afin de déployer 
la technologie pour l’apprentis-
sage, l’encadrement et le suivi 
des performances. D’autres 
instructions seront envoyées 
durant le programme de mise 
en œuvre.

Continuer avec l’orientation 
existante

Tant que ces changements ne 
seront pas mis en œuvre dans 
notre interrégion, il est essentiel 
que les opérations existantes du 
FPE se poursuivent sous l’orien-
tation et les processus actuels. 
Aucun changement des rôles et 
des responsabilités de l’un des 
processus existants ne devrait se 
produire avant que de nouveaux 
processus soient mis en place.

Les nouvelles règles de prêts du FPE doivent être immédiatement 
mises en œuvre

1. Réaffirmation des principes du FPE et les critères de participation
Ces règles ont été soigneusement examinées et sont compatibles non seule-

ment avec la vision prophétique initiale du FPE, mais aussi doivent être considérées 
comme une réaffirmation de cette intention :
•	 Exigence de dignité. Conditions requises pour être digne d’entrer au temple, 

la participation à l’institut pour les Jeunes Adultes Seuls et un appel actif sont 
en vigueur immédiatement.

•	 Âge en dessous de 18 ans. Avec le récent changement d’âges pour le service 
missionnaire, les prêts du FPE ne seront plus accordés aux personnes âgées 
de moins de 18 ans. Le principe est que les membres qui vont en mission ne 
doivent pas avoir un fardeau de la dette. L’éducation préalable à la mission ne 
devrait pas être faite avec des prêts du FPE, mais les individus de moins de 18 
ans peuvent se concentrer sur les aptitudes liées à la vie et recevoir cette forma-
tion à travers nos CAE actuels ou CA, lorsqu’ils sont mis en œuvre. Les Jeunes 
Filles peuvent continuer à recevoir des prêts du FPE à l’âge de 18 ans, mais elles 
devraient être dissuadées de prendre un prêt du FPE préalable à la mission si 
elles ont l’intention de faire une mission lorsqu’elles ont 19 ans.

•	 Mission. Le service missionnaire est une condition nécessaire pour tout homme 
célibataire de moins de 26 ans. Ceux qui ne sont plus éligibles pour une mission 
en raison d’un mariage ou d’autres raisons sont exemptés de cette exigence.

•	 Âge au-dessus de 30 ans. Toutes les personnes de plus de 30 ans devraient 
être aidées par les centres d’autonomie (emploi, spécialiste d’entraide de 
paroisse et conseil de paroisse). Les prêts du FPE peuvent être envisagés si les 
autres ressources ne sont pas suffisantes et que le programme est de nature 
professionnelle.

•	 Enseignement universitaire. Les prêts du FPE doivent être accordés seulement 
pour l’enseignement professionnel à plus court terme. Les prêts du FPE sont pour 
des programmes d’instruction qui sont de nature professionnelle conduisant aux 
emplois. Tout programme d’enseignement d’une durée de plus de 30 mois devra 
être approuvé par le siège du FPE. De grands efforts devraient être faits dans 
tous les cas pour éviter un endettement excessif des bénéficiaires du FPE.

	 • Pourquoi ? Il ya trois raisons pour cette orientation, toutes contribuent à 
l’autonomie :

	 	 • Permettre à nos membres de travailler le plus rapidement possible
	 	 • �Garder la dette faible pour qu’elle puisse être payée plus rapidement
	 	 • �Poursuivre des études qui mèneront au travail qui est disponible dans  

la région
	 • Les Critères :
	 	 • �L’accent est sur les programmes de formation professionnelle à plus 

court terme menant à des emplois existants, de préférence deux ans ou 
moins.

	 	 • �Des programmes plus longs ayant des compétences spécifiques seront 
pris en considération s’ils conduisent à des emplois qui sont actuelle-
ment en demande.
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	 	 • �En cas de programmes plus longs, des précautions doivent être pri-
ses pour s’assurer que le fardeau de la dette ne devient pas exces-
sif. De nouvelles exigences imposeront d’obtenir une réduction de 
l’école ou la participation personnelle aux frais de l’éducation.

	 	 • �Suite à des incohérences entre les noms des écoles et les pro-
grammes, tous les programmes de plus de 30 mois doivent être 
recommandés par le comité interrégional de FPE et approuvé par 
le siège du FPE.

	 • Le processus d’approbation :
	 	 • �Le « pourquoi » de l’enseignement professionnel doit être claire-

ment expliqué à tous ceux qui cherchent un prêt du FPE
	 	 • �Les centres d’autonomie (CA) (actuellement CAE) sont respon-

sables d’approuver les écoles, y compris les universités, pour des 
prêts financés par le FPE. Ces écoles devraient être de nature 
professionnelle comme décrit dans les critères ci-dessus.

	 	 • �Seules les demandes de prêts qui sont compatibles avec les 
critères ci-dessus devraient être approuvées lors de l’examen 
de demande de prêt par le CA (CAE). Les programmes doivent 
conduire à des emplois actuellement disponibles et / ou auto- 
entreprise / auto-emploi !

	 	 • �Suite à des incohérences des noms des écoles et des program-
mes, l’interrégion examinera les demandes de prêt de tous les 
programmes de plus de 30 mois, selon les critères.

	 	 • �Tous les nouveaux prêts du FPE d’une période d’étude de plus 
de 30 mois, qui sont recommandés pour approbation au siège 
doivent comprendre une justification.

	 	 • �Les pourcentages de contribution et les limites de prêt annuels 
ou viagers seront modifiés afin de mieux mettre en œuvre les 
critères.

	 	 • �Le renouvellement des prêts du FPE ne nécessitera pas d’excep-
tion, mais le même conseil et diligence devrait être pris par le 
CA (CAE).

•	 Le renouvellement de prêts. Les exigences en rapport avec l’âge et 
l’instruction universitaire devraient être considérées si possible, mais ne 
devraient pas restreindre les demandeurs de FPE existants, de continuer 
leur plan d’instruction approuvé auparavant.

2. Les nouvelles initiatives actuelles
•	 L’inscription au site « ldsjobs.org ». Le site de l’Église ldsjobs.org 

deviendra un élément essentiel de l’effort d’autonomie au fur et à 
mesure que nous avançons. Par conséquent, tous les participants qui 
demandent de nouveaux prêts et le renouvellement du FPE devront, à 
l’avenir, s’inscrire sur le site ldsjobs.org. Tous les participants existants du 
FPE qui ne sont pas encore enregistrés devraient être encouragés à le 
faire, dès maintenant. Cela facilitera une intégration future des systèmes 
ldsjobs.org et FPE. ◼

Jeffrey R. Holland,  
apôtre du Seigneur, 
visite l’Afrique
 En octobre 2012, Jeffrey R. Holland, membre du 

collège des Douze Apôtres1 a visité l’interré-
gion d’Afrique du Sud-est pendant deux semai-
nes. Il a présidé la consécration de la République 
Centrafricaine, des réunions avec les dirigeants de 
la prêtrise et les membres, les employés de l’Église, 
et une cérémonie spéciale de remise de diplômes.

L. Whitney Clayton, de la présidence2 des 
soixante-dix3 et sa femme, Kathy Clayton accom-
pagnaient le frère Holland dans l’interrégion 
d’Afrique du Sud-est. Le frère Holland et le frère 
Clayton et son épouse ont visité la République 
Centrafricaine (RCA) ; la République Démocratique 
du Congo (RDC) ; et l’Afrique du Sud.

Consécration de la République Centrafricaine
Lundi, le 29 octobre 2012, le frère Holland a dit 

une prière de consécration pour le pays et le peu-
ple de la République Centrafricaine. La consécration 
d’un pays est une ordonnance de la prêtrise qui est 
accomplie seulement par un apôtre ordonné sous la 
direction de la Première Présidence.

La consécration s’est tenue sur le flanc de 
Gbazabangui dans une forêt ombragée surplom-
bant la capitale Bangui. Le frère Holland déclara 
le moment comme un tournant majeur pour les 
membres de la branche de Bangui et tout le pays. 

N O U V E L L E S  L O C A L E S
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De gauche à droite : Ulisses et Rosana Soares, Dale G. 
et Ruth L. Renlund, Jeffrey R. Holland, Kathy K. et  
L. Whitney Clayton, Lynette et Carl B. Cook.
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Il a promis une ère nouvelle pour le peuple au fur 
et à mesure que la lumière de l’Évangile remplit 
leur pays.

Parmi ceux qui étaient présents à la consécra-
tion, il y avait le frère et la sœur Clayton, Dale G. 
Renlund (Président de l’interrégion d’Afrique du 
Sud-est) et sa femme, Ruth L. Renlund, le prési-
dent de la mission de Kinshasa en République 
Démocratique du Congo, Brent L. Jameson et sa 
femme, Lorraine B. Jameson et le président de la 
branche de Bangui, Roger Langue et sa femme 
Sophia.

Le frère Clayton déclara que le frère Holland « a 
offert une véritable prière divine bénissant la terre, 

bénissant le peuple et permettant l’établissement 
de l’Église là-bas sur une base solide au fil du 
temps. »

Le frère Clayton ajouta : « C’était l’un des 
moments les plus spirituels et magnifiques de ma 
vie. Quand la prière prit fin, chacun a ressenti une 
douce révérence pour l’occasion. Tout le monde 
était silencieux. »

Branche de Bangui en République 
Centrafricaine

Après la consécration, le frère Holland a 
rencontré les membres de la branche de Bangui.  
Le frère Clayton déclara : « [les membres de la 
branche] avaient prévu plusieurs rangées de petites 
chaises à l’avant pour les enfants… ils avaient mis 
les enfants juste devant où ils pouvaient s’asseoir  
à ses pieds. C’était vraiment beau. »

Le frère Holland a parlé directement aux  
enfants, décrivant en des mots simples l’amour  
que le Sauveur a pour chacun d’eux. Le frère  
Holland dit : « Ils avaient été là une heure ou  
plus avant qu’on n’arrive. Je crois qu’ils pouvaient  
y rester encore cinq heures. Les petits enfants 
étaient si attentifs. »

Le bâtiment dans lequel la branche tient ses 
réunions ne pouvait pas accueillir tout le monde ;  
plusieurs se sont assis dehors pour entendre les 
paroles d’un apôtre.

Le frère Holland a déclaré : « Ce que j’ai dit  
à propos des africains en général, je le dis de  
ce peuple : Il me semble que ce que la vie et  

De gauche à droite: Dale G. Renlund, Jeffrey R. 
Holland et L. Whitney Clayton font une pause pen-
dant un moment au site de consécration à Bangui,  
en République Centrafricaine.
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Ligne d’avant de gauche à droite : Eustache Ilunga, Georges A. Bonnet 
(derrière la sœur Clayton), Kathy A. Clayton, L. Whitney Clayton, 
Jeffrey R. Holland, Dale G. Renlund, Roger Langue, Ruth L. Renlund 
(entre et derrière le président Langue, et la sœur Kibangoula), Natasha 
Kibangoula avec Ian, Faustin Kibangoula, Ferdinand, Brent L. Jameson 
(derrière Ferdinand), Lorraine Jameson (devant le président), Marie Noel 
Impandzou and Jean Claude Impandzou.

Le frère Holland et frère Clayton avec les enfants  
de la branche de Bangui
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les circonstances ne leur ont pas donné matériel-
lement, le Seigneur l’a pourvu spirituellement. 
Ceux-ci sont réellement des peuples dévoués. »

A propos de la réunion à Bangui, le frère  
Holland a dit : « J’ai été très touché par leur  
foi. Ceux-ci sont des peuples croyants. Ils  
acceptent l’Évangile quand ils l’entendent –  
cela leur est naturel. Ils ont une foi sincère. Ils  
marcheront de longues distances pour participer 
aux réunions et remplir leurs obligations. Ce  
n’est pas superficiel. Ce n’est pas une chose 
éphémère pour eux. Ils croient tout simplement. 
La chose que je ramène de l’Afrique, c’est la 
spiritualité et la foi des peuples qui ont si peu 
matériellement. »

Les dirigeants de la Prêtrise
Les conférences multi-pieux et de district  

pour les dirigeants de la Prêtrise furent tenues  
à Johannesbourg en Afrique du Sud, et à  
Kinshasa en RDC. Les dirigeants de la prêtrise  
de la République du Congo, de la République  
Démocratique du Congo, du Cameroun, et de  

la République Centrafricaine étaient présents à la 
réunion de Kinshasa.

Le frère Holland a dit : « Nous avons donné 
la formation sur beaucoup de principes de la 
prêtrise. Ces dirigeants de la prêtrise sont aussi 
formés en rapport avec le protocole et les procé-
dures standards de l’Église que n’importe qui dans 
un pieu d’Amérique du Nord, un pieu Européen 
ou partout ailleurs. Leurs manuels ont des pages 
cornées ; ils les ont beaucoup lus et étudiés. Une 
part de ça est leur loyauté. Ils veulent le faire cor-
rectement. Ils veulent être enseignés. Ils sont prêts 
à être enseignés. »

Obtention des diplômes de formation  
en métiers de construction

Le vendredi 26 octobre, le frère Holland a remis 
des diplômes à 58 hommes qui ont terminé leur 
formation en métiers de construction des bâtiments 
à Kinshasa, RDC. Le programme de formation est 
financé par l’Église de Jésus-Christ des Saints des 
Derniers Jours.

Le frère Holland a rappelé aux diplômés que la 
devise pour leurs cours de construction – « Equerre, 
Aplomb et Niveau » – est aussi une devise pour la 
vie. Il recommanda : « Soyez intègres envers vos 
semblables, restez en harmonie avec Dieu et soyez 
honnêtes envers vous-mêmes ».

L. Whitney Clayton conseilla les diplômés de 
bâtir une ferme fondation sur le roc du Christ. 
(Hélaman 5:12)

Dale G. Renlund a cité la promesse du prési-
dent Dieter F. Uchtdorf de sortir de la pauvreté s’ils 
font quatre choses suivantes : payer la dîme, deve-
nir plus autonome, prendre soins des nécessiteux 

L. Whitney Clayton et Kathy Clayton se trouvent devant 
le bâtiment de la branche de Bangui. La sœur Clayton 
tient une robe faite pour elle par les sœurs de la branche.

Les missionnaires nouvellement arrivés au centre de formation mission-
naire attendent l’arrivée des frères Holland et Clayton à la conférence de 
la zone de la mission de Johannesburg, en Afrique du Sud.
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Les missionnai-
res se rassem-
blent dehors 
du centre 
de pieu de 
Johannesburg 
après la confé-
rence de zone 
présidée par le 
frère Holland.
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et rendre des services compatissants. Ces princi-
pes apportent des bénédictions de sécurité, paix, 
beauté et prospérité.

Georges A. Bonnet, directeur des affaires tem-
porelles de l’interrégion d’Afrique du Sud-est, a 
rappelé aux diplômés qu’ils représentent d’abord 
le Sauveur, ensuite l’Église, puis leurs familles et 
enfin, eux-mêmes.

Résumé
Lors de leur visite dans l’interrégion d’Afrique  

du Sud-est, les frères Holland et Clayton ont 
enseigné, encouragé et édifié plus de 16,000 
personnes.

Le frère Holland a dit qu’il voulait que les mem-
bres partout en Afrique, dans les villes et dans les 
zones reculées, connaissent la grandeur et l’impor-
tance de l’Église.

Il a dit : « Certains d’entre eux ne pourraient pas 
voyager ou voir plus au-delà de leurs propres loca-
lités et frontières, mais même ceux dans les lieux 

les plus reculés, dans les plus petites branches où ils 
vont aux réunions seulement à pieds, font partie de 
quelque chose de vraiment glorieux. J’ai essayé de 
leur donner une idée de la portée de l’Église et de 
l’amour que le Seigneur a pour eux, l’amour que le 
prophète et les Frères ont pour eux. Je pense qu’ils 
ont ressenti cela, qu’ils ont reconnu cela.

J’utilise souvent les enseignements de Paul aux 
Corinthiens, que chaque membre du corps du Christ 
est chéri, que l’œil ne peut dire à la main, ‘Je n’ai pas 
besoin de toi.’ Nous sommes tous membres. Nous 
tirons le mot ‘membres’ de cette métaphore. Nous 
faisons tous partie du corps du Christ.

Je voulais qu’ils sachent qu’ils comptent, indi-
viduellement, chacun d’eux. Dieu connait leurs 
noms. Il connait leurs circonstances, et leurs désirs 
et souhaits. »

Jeffrey R. Holland fut ordonné apôtre en 1994. 
A l’époque il servait comme président de l’Univer-
sité Brigham Young qui est sponsorisé par l’Église 
de Jésus-Christ de Saints des Derniers Jours. Le 
frère Holland est un maître enseignant et orateur 
qui remplit toujours son appel « d’être un témoin 
spécial du nom de Jésus-Christ. »

L. Whitney Clayton fut soutenu au premier col-
lège des soixante-dix en 2001. Il a été soutenu à la 
présidence des soixante-dix en 2008. ◼

NOTES
	 1. L’appel d’un apôtre dans l’Église de Jésus-Christ de Saints 

des Derniers Jours est « d’être un témoin spécial du nom  
de Jésus-Christ dans le monde » (Dictionnaire de la bible,  
p. 612).

	 2. Sept présidents président les soixante-dix (voir Doctrine  
et alliances 107:93).

	 3. Le soixante-dix agit sous la direction des Douze (voir 
Doctrine et alliances 107:34).
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Georges A. Bonnet traduit pour le frère Holland  
pendant qu’il démontre comment être d’aplomb  
avec les cieux.

Le frère Holland félicite un nouveau diplômé.

Le frère  
Holland parlant 
aux médias à 
Johannesburg, 
en Afrique  
du Sud.
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